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I. Présentation du problème

L'intégration d'une ou plusieurs composantes de la vie dans un champ moléculaire est
d'un ordre intégral, le principe du système particulaire ne fut à la mode que dans
l'absolu sinon qu'il beaucoup plus efficace à traduire quand il est considéré correctement
mais plus coûteux en ressources.

Paréidolie.

II. Le problème du calcul du champ magnétique

Un champ magnétique se déduisant d'équipotentielles, se construit sous la forme de
« boules » à potentiel quadratique.

P(A)= ∑i Ri/||Oi-A||

avec gradiant et divergence associés.



III. Le calcul méromorphique

A supposer une matrice [0..X][0..Y][0..Z] de points matériels.

Deux matrices d'Eulers M1.(floatrand()*K1,floatrand()*K1,floatrand()*K1)  e t M 2 .
(floatrand()*K2,floatrand()*K2,floatrand()*K2)  de perturbations systémiques et les pôles
u1(0,0,10),u2(0,0,-10) prémultipliés par M1 et M2.

Le champ magnétique étant borné, on considère un volume particulaire animé de la
sorte :

p=potentiel(x,y,z);
          uA=radial(xx,yy,zz);  (normalisation du champ radial)

application dérivative du principe de conservation de l'énergie :

 if (x&1) d=u1^uA; else d=u2^uA;

calcul de la vitesse particulaire :

len = ||(x,y,z)||
     
          vd.x=-100.0*stars[nn].y/len;
          vd.y=100.0*stars[nn].x/len;
          vd.z=-100.0*stars[nn].z/len;

          x+=.0+10.0*p*(.0+d.x)*dt +vd.x*dt;
          y+=10.0+10.0*p*(.0+d.y)*dt +vd.y*dt;
          z+=.0+10.0*p*(.0+d.z)*dt +vd.z*dt;

 (en considération d'un support de volume de particules en mouvement)

          if (x>sD) x-=2*sD;
          if (x<-sD) x+=2*sD;

 ...

Calculs à appliquer pour chaque particules.

IV. Conclusion

L'intégration méromorphique d'un nuage particulaire par le méromorphisme intégral
donné, permet une synthétisation synesthète de l'orage, la fourdre, la pluie et la forme
des nuages relatifs de n'importe quel climat à évalué, et il ne s'agit pas de considérer



autre chose qu'une récursivité ou un échantillonnage suivant paréidolies, s'il s'agit de
prédire un système de données.

Eau qui bout.

Trou noir.


